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En avant les blancs !!! 
Incroyable, après un vote à l’unanimité en faveur de la reconnaissance des blancs au sein de l’AOP, il 
s’en est fallu d’un rien pour que nous soyons nommés sans passage en commission avec un octroi 
immédiat de l’appellation Côtes du Couchois Blanc. 
 
Pour autant et plutôt que nous morfondre, ne dit-on pas qu’à vaincre sans péril, on triomphe sans gloire, 
ce qui pourrait donc passer pour un regret est en fait une promesse… La promesse que nous devons 
faire à tous, à savoir produire des vins de qualité, ce que nous aurons justement à démontrer aux élus 
de la commission mais aussi à une clientèle de plus en plus fidèle et exigeante. 
 
Appliquons-nous avant tout à produire de belles 
cuvées, à parfaire ce millésime 2025 qui semble 
propice à faire bon et affrontons l’ultime épreuve, 
celle de la dégustation… 
 
En effet, il est toujours facile de parler de son vin, 
de le magnifier par quelques mots choisis, d’en 
faire une promesse mais c’est par le palais que 
l’on apprécie le vin et non par l’oreille. Oublions 
donc les étiquettes et beaux discours, place à la 
vraie vie et celle-ci est en bouche. 

Nous aurons travaillé dix ans pour en arriver là et 
peut-être faudra-t-il des années encore afin de 
parfaire notre production, mériter une appellation 
village et qui sait, un jour peut-être plus ? 
 
Mais l’avenir appartient au conditionnel et nous, à 
la réalité du moment, balayons donc d’un revers 
de main les spéculations, espérances et autres 
promesses, notre sort va se jouer dans les mois 
qui viennent, ne laissons pas passer notre chance 
et produisons ce que l’on attend de nous.

Numéro 

160 



Une bien belle histoire... 
Ce monde est fou !... D’un côté des vignerons 
contraints à l’arrachage, à la reconversion sans 
autre choix que d’abandonner l’héritage d’une 
lignée générationnelle et de l’autre l’hystérie à 
l’image de cette dernière vente des Hospices. 
 
Des pièces que l’on s’arrache à des dizaines ou 
des centaines de milliers d’euros, des vins qui 
s’envolent pour le monde entier, une ivresse 
collective qui, si elle démontre l’engouement 
pour les vins de Bourgogne, les écarte également de ceux qui devraient être en mesure de pouvoir en 
profiter, c’est-à-dire les bourguignons eux-mêmes mais ne gâchons pas la fête, ce triomphe des vins 
produits sur nos terroirs ruisselant sur l’ensemble de la production, Côtes du Couchois compris... 
 
Alors oublions le faste excessif et le côté ‘’show à l’américaine’’ de la vente pour en revenir aux sources 
et à la très belle histoire des Hospices de Beaune sans oublier l’aspect caritatif d’une vente qui apporte 
son soutien à ceux qui ont vraiment tout perdu, à savoir la santé. Une incroyable épopée que le livre 
‘’Le Domaine des Hospices de Beaune’’ de Laurent Gotti relate avec respect et précision. Une histoire 
séculaire à laquelle nous souhaitons tous de durer des siècles encore même si je rage de ne pas avoir 
pu m’offrir une pièce des Dames Hospitalières qui ouvrent traditionnellement cette vente... 
 
 
 

Un nouveau cycle commence... 
Comme tous les ans depuis 1938, l’année viticole débute 
avec la Saint-Vincent, qu’elle soit petite ou grande, qu’elle 
mette en lumière des vins de rois ou d’écuyers, qu’elle se 
passe dans l’agitation de la rue ou à la lueur des bougies 
dans la sérénité des caves, elle célèbre à sa façon l’hiver, 
notre Saint Patron et le nouveau cycle... 
 
Pour autant et malgré tout le respect que nous portons à 
cette institution, le calendrier de la Côte Chalonnaise et du 
Couchois débute un peu plus tôt avec notre traditionnel 
concours, la 131ème édition cette année depuis la première 
organisée en 1880... Ce qui donc, du fait de son antériorité, 
devrait nous disculper de tout soupçon de tentative de vol 
de la primeur du principal évènement du début d’année. 
 
A propos de concours justement et sans vouloir trahir quel 
que secret que ce soit, le millésime 2025, bien qu’avare en 
termes de rendement, ne l’a clairement pas été en termes 

de qualité. En effet se ‘’construisent’’ peu à peu en nos chais des vins qui devraient séduire par leur 
robe profonde, leurs tanins intenses et une avalanche de fruit en bouche, ça croque et la gourmandise 
d’une cerise, le parfum d’une violette nous rappellent que la Bourgogne est une terre de grands vins, 
une terre parfois difficile, surtout ces dernières années mais capable de récompenser le vigneron avec 
des millésimes très qualitatifs comme devrait s’annoncer celui-ci... à confirmer le 10 janvier donc ! 



Retour sur le millésime...  
C’est incontestable, le vigneron ne cesse de 
se plaindre et les derniers millésimes n’ont 
guère de chances de bouleverser la donne. 
Pour autant, alors que l’on arrache de toutes 
parts, force est d’admettre que le Couchois 
reste dynamique, que cette terre qui hier ne 
produisait que du jus se convertit peu à peu 
à la bouteille et à la défense de l’AOP. 
 
Cette terre vieillissante s’est soudainement 
ouverte à la jeunesse avec sa façon de faire, 
sa vision, ses projets… et le cycle est reparti, 
renouvelant les manquants, plantant également dans l’espoir de voir les blancs reconnus au sein de 
l’AOP et modernisant l’outil de vinification tout comme les espaces d’accueil. Un nouveau souffle pour 
les trente ans à venir et surtout la preuve que le verre est bien encore à moitié plein lorsque la plupart 
le voit à moitié vide… nous vivons effectivement une période difficile et il faudra nous adapter mais une 
chose est certaine, nous plaindre ne nous aidera guère dans cette tâche. 
 
 
 

In Velo Veritas… 
Les choses avancent et la trêve des confiseurs devrait permettre 
de boucler les derniers détails de ce nouveau parcours, La boucle 
Couchois, que toutes et tous pourrez ‘’déguster’’ le Samedi 25 
Avril prochain, entre monts et vaux… ou caves. 
 
Une boucle Couches-Nolay-Couches afin de profiter au mieux 
des voies vertes, des paysages de notre belle appellation mais 
aussi de réduire la difficulté, les premières côtes de l’édition 2025 
ayant été jugées quelque peu éprouvantes… Une édition orientée 
vers la famille et la promotion de nos vins blancs, une édition qui 
s’étendra également sur la journée avec festivité, dégustation de 
nos vins et découverte des caves… une édition vélotrépidante. 

 
 
 

Nos prochains rendez-vous… 
Que celui qui ignore encore le rendez-vous du 25 redescende sur terre et 
se tourne autour de lui pour mesurer l’attente dans les yeux des enfants… 
Noël n’est pas le Black-Friday ou autres carabistouilles du genre, Noël c’est 
avant tout la famille et le partage, le temps et l’amour… bien loin donc des 
chinoiseries acquises à la va-vite sur quelque site marchand que ce soit. 
 
Et pour bien préparer ce rendez-vous, munissez-vous de l’essentiel, prenez 
le temps de confectionner un beau repas, de choisir de bons vins (n’oubliez 
pas non plus les bulles) et de réunir autour d’une belle table ceux qui vous 
sont chers… Vous vous apercevrez vite que le reste n’est qu’anecdotique. 



Le fil rouge… en Blanc !... 
Difficile d’alimenter un fil rouge après cette ‘’une’’ tout entière dédiée au sujet 
mais profitons-en tout de même pour renouveler nos remerciements à ceux 
qui nous ont accompagnés sur le dossier depuis les tous premiers jours, que 
ce soit ceux qui ont fouillés les sols ou relayés les premiers articles. 
 
Nous célébrerons les onze ans du coup d’envoi l’an prochain et espérons bien 
pouvoir supprimer cette rubrique de la Dépêche avant le numéro 172. Une 
page se sera tournée accompagnée d’une immense fierté et rassurez-vous, 
pour l’article, nous trouverons bien un autre sujet de discussion....  
 

 
 

Et n’oubliez pas… la dernière tournée. 
Voilà très exactement 160 numéros que notre facteur préféré 
nous accompagne pour clore la Dépêche depuis septembre 
2012, un joli bout de chemin et quelques belles photos… mais 
il est temps de le libérer de cette tâche éprouvante et de lui 
accorder enfin une retraite bien méritée... 
 
En revanche, la nécessité de rester en contact et de vous offrir 
un espace d’échanges et de réponses est un impératif auquel 
nous ne souhaitons pas nous soustraire, l’appréciation de nos 
vins tout comme de nos écrits est fondamentale pour nous. Il 
convient donc de trouver un nouveau porteur pour cette belle 
mission et nous vous proposons donc de soumettre vos idées 
afin de voir se peupler ce dernier paragraphe de la Dépêche, 
Un digne représentant de nos traditions, un représentant qui 
sera capable de symboliser la communication et de tenir à minima, les 160 prochaines rubriques de 
votre lettre d’information que nous espérons favorite. Toute peine méritant bien évidemment salaire, 
le porteur de la proposition qui sera retenue se verra offrir un délicieux assortiment de Bourgognes 
Blancs Côtes du Couchois en attendant les Bourgognes Côtes du Couchois Blancs (la différence est 
subtile mais je vous promets qu’elle a tout son sens). 
 
 
 

 


